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Ce qui fait que Dieu n'entend pas
la prière de tous ceux qui prient, ce

n'est pas qu'il est loin d’eux, mais
c'est qu’eux sont loin de Lui. Dieu
est partout. Si la prière est entendue
vous le sentirez à un état spécial
d’extèriorisation, d'inspiration et de
lumière, mais pas de souflles, ni de
tremblements matériels. C’est quel-
que chose de grave de promettre à

quelqu'un de prier pour lui. On est

lié, il faut le faire, prendre sur son

sommeil si c’est nécessaire. La prière
inattentive est pour les êtres invisibles

qui l’entendent un sujet de moquerie
Il faut prier chez soi-En se réveil-
lant, prier pour ne pas se mettre en

colère. L'humilité est nécessaire pour
que la prière soit entendue.

Les bons écrits sont ceux qui en-

seignent la patience.
Tout ce que l’âme a acquis de lu-

mière dans une réincarnalion, elle le
conserve à l’incarnation suivante Ïl

n'y a que l'erreur, les fausses opi-
nions qui disparaissent, car la vérité
est le Pain de l'âme.

Les maladies ne sont pas des pu-
nitions. Dieu ne punit pas. Ce que
nous appelons «chätiment» ou «pu-
nition» n'est qu'une difficulté logi-
quement attachée à nos actes

précédents.
La mort n'est effrayante que pour

ceux qui entourent le mourant. Il ne

faut pas avoir peur de la mort. Ceux

qui suivent le bon chemin ont

une agonie courte et quittent rapide-
ment le corps. Ils peuvent assister et

guider les vivants et, dans quelques
cas, prier pour eux. Les autres ont

une longue agonie, se tiennent ac-

crochés au cadavre.

N'enfouissez pas les richesses dans
des coffres, mais servez-vous en à

soulager les misères. Heureux les
débonnaires !

Qand nous nous réincarnons, nous

revenons avec les passions que nous

n’avons pas combattues.

Lorsque quelqu'un qui a la Vie
du Pére passe. tout renaït à son con-

tact; s'il touche un arbre désséché,
l'arbre reverdit.

Celui qui arriverait à aimer son

prochain comme lui-mème saurait
tout.

(à suivre)
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POUR QUE SÉVEILLENT LES CONSCIENCES

« JE SUIS LA LUMIERE DU MONDE» (JESUS)
—SS————

H n'est pas queslion, en ces arli-

cles, de nous livrer à de savants
commentaires sur les Evangiles,
mais de produire, si possible. le hoc
psychologique qui perr“eltra au

lecteur de s'ouvrir intérienrement à
la seule Lumière qui peut le guider
justement en ce morde et qui ne le
tahira et ne lengagera sur des
voies fausses ou dangereuses: Nous
n'avons pas non plus l'intention de
lui |roposer une nouvelle interpré-
tation des paroles du Christ ou de
nouveaux dogmes. Ce que nous écri-
vons, si on se place uniquement sur

le plan intellectuel, est discutable et

critiquable; mais nous n'écrivons

pas pour les critiques et pour ceux

qui se  complaisent au jeu
inutile des discussions subtiles; nous

écrivons uniquement pour provo-
quer des éveils ei des prises de cons-

cience, pour rappeler certaines évi-
dences salutaires, pour avertir aussi;
nous u'écrivons pas pour nolie sa-

tisfaction personnelle, mais sous la

poussée d'une inspiration dont nous

laissons au lectear le soin de res-

sentir l'origine...
Les Paroles du divin Mañre rap-

portées par les Evangélistes ne sont
réellement comprises que par le
cœur et non pa: un intellect habile
à argamenter pour et contre. Et
c':s1 dans le cœur de chaque hom-
me, s'il est purifié des présences
maléfiques, que peut se faire enten-
dre le Verbe divin et jaillir la Lu-
mière du Monde. Car, en vérité, la

Religion doit être vécue intérieure-
ment avant de se concrétiser par des
actes individuels et collectifs dans
le monde extérieur. (C'est seule-
ment dans notre âme que peut se

faire la jonction et la Communion
intime de lhumaiu et du Divin.

«Le corps de l'homme est le

Temple vivant dn Sei:neur», a dit

l'Apôtre. Il ne s’agit donc pas de
faire de longs commentaires sur de
telles paroles et de s’en contenter,
mais bien, si on est sérieux, si on

tait réellement en Dieu, si ce qu'on

appelle la spiritualité est, pour cha-
cun de nous, autre chose que sujet
à bavardages, de prendre conscien-
ce de limpérieuse nécessité d’être
réellement dans ses actes, ses senti-
ments et ses pensées, cette « Lumiè-
re du Monde », ce « Temple vivant du
Seigneur ». Sinon on est du nombie
de ces Pharisiens, de ces hypocriles
que fustigeait Jésus.

«Je suis la Lumière du Monde » :

pour chacun de nous cela devrait
être une évidence vécue et non un

sujet du sermon dominical. La pré-
sence de cette Lumière ne devrait
elle pas, si vraiment nous croyons
à son Czisleuce, nous inciter à Ja
découvrir au pius intime de notre
être et nous faire comprendre et
sentir qu’en dehors d’Elle il ne peut
y avoir que ténèb'es, erreurs illu-
sions? Toute intelligence humaine
qui refuse cette Lumière ne peut, en

dépit de son développement, de sa

grande capacité de raisonner, que se

fourvoyer, et les vérités qu’elle pré-
tend découvrir ou concevoir n'être
que des vérités incomplètes, relati-
ves, loisqu'eiles ne sont pas des
erreurs. .

Qui sur cette terre, peut réelle-
ment et sûrement guider l'homme,
sinon cette Lumière? Les gouver-
pants qui en sont privés ne sont que
des aveugles conduisant d'antres
aveugles. Ce sont les mauvais ber-
gers qui mènent périodiquement
leurs troupeaux aux abattoirs.

«Je suis la Lumière du Monde » :
Ne sentez-vous pas en votre cœur

qu'effectivement cette Lumière est
là, omniprésente ainsi qu’un immen-
se rayonnement invisible pour nos

yeux de chair, prête à jaillir si vous
renontez à vos égoïsmes, à vos or-

gueils, à ce prétendu «Vous même»
qui n'est que l’écran opaque qui
s'interpose entre votre conscience
habituelle et votre être véritable? Ne
vous débattez-vous pas dans vos té-
nèbres intérieures? Et ces ténèbres
ue sont-elles pas celles de votre
«moi»? N'est-ce pas ce «moi» avi- 



de de possessions et de puissance
qui s'oppose à ‘celte Lumière? Ce

«moi» rebelle, orgueilleux, toujours
prêt à iniposer sa volonté aveugle,
toujours enclin à se considérer

comme étaut je plus intelligent, le

plus ceci ou cela, qui a toujours rai-

son. Ce «moi» doit disparaître pour

que la Lumière soit en vous une

présence réelle et raÿonnanie.

Pourquoi hésiter, pourquoi cen-

tinuer à vous débattre dans ce mon-

de ténébreux où tout est divisé, op-

posé, en conflit; où toute « vérité»
se voit oj poser une «vérité» con-

traire, lorsque le Divin Maître peut

se faire entendre dars votre cœur.

lorsque Sa Lumière peut chasser à

jamais vos ténèbres?
Oh! ne discutez pas surtout ces

pauvres mois que nous utilisons

pour vous transmeltre un peu de

cette Lumière. C'est Elle qui impor-
te et nou les mots, les formules, les

explications. C’est Elle que vous de-

vez inlassablement demander à

Celui qui ne cesse de vons l'offrir!

Vous êtes des enfantsi:de la Lu-

mière, pourquoi persistez-vous à

«vivre» dans les ténèbres?

«Je suis la Lumière du Monde» :
Si vous sentez qu’il en est ainsi, 1ien

alors n'est perdu pour vous; tout

devient possible. même ce que vous

considérez comue impossible. Si

vous-désirez arsimment reite Lu-
mière, la divine Main sera sur vous,

comme une aide effective. une pro-

tection certaine, un soutien qui ne

faiblira pas. Et si vous êtes tombés

très bas Elle vers aidera à remon-

ter de l'abime et à gravir les plus
hautes cimes. Comprenez enfin que

cela est une REALITE et non le rêve

merveilleux d'un mystique illasion-

né. Comprenez quele divin Maître

peut être pour vous la Résurrection

et la Vie, cette Vie dont vous igno-
rez la grandeur immesurable, l’éter-

nelle plénitude renouvelée!
«Je suis la Lumière du Monde » :

Que ce qui se tient derrière ces

quelques mots soit pour vous la fin

de vos doutes, de vos craintes, de

vos désespoirs, de tous vos erre-

ments. Puisez dans cette Parole

prononcée par le Verbe incarné la

force, le courage l'ardeur nécessai-

res pour vous jeler avec Foi et

Amour dans les bras du divin Ami.

«Je suis la Lumière du Monde » :

Puissiez-vous entrevoir sa Réalité,

son Eternité et prendre conscience

qu'il n’y a plus qu'une seule chose

à faire pour vous, si vous ne voulez

pas être un jour rejeté définitive-

ment dans les ténèbres: vous libé-

rer de ce qui en vous s’oppose à

Sa présence ! ,

N'attendez pas à demain, né re-

meltez pas à plus tard le geste qui
Lui indiquera que vous êtes dispo-
sés à rompre définitivement avec

un passé d'erreurs et de transgres-
sions &es lois divines; le geske d’ac-
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ceptation de sa volonté en vous, fait

avec amour etcompréhension. Alors

Sa Lumière en votre êire commen-
cera son œuvre purificatrice et réno-

vatrice. Elle chassera vos ‘ténèbres,

vos doutes, vos craintes; ÉE le illu-

minera votre intelligence; viâve à

Elle vous pourrez percevoir ce qui
est caché en vous et en toutrs «ha

ses. Sach-z qu'elle est l'essence

même de vatre conscience. de toutes

les consciences.

SAVOIR ECOUTER

Le Jangage exhale nn psrf. m de

religiosité quand il respecte l’ordon-

nanse harmonieuse des sons et que

la syntaxe se soumet à un rythme
adapté à la persée qui doit être

transmise.

Païtant de la vie, le largage peut
manifester la vie à {ravirs une lis-

duction qui est œuvre humaine si

Pintelligence divine l'anime de son

souffle, C'est Jà que l: Génie se ré-

vêle. Et. parce qu'à travers les âgrs
le Génie de l'Homme a rayonné te

symbole et le mythe se sout chargés
de richesses spirilueiles qui ilius-.

trent la filiation divine de l'homme.

Mais pour bien comprendre un

langage qui peut êlre langage des

dieux, il fanñt l'écouter dans le p'o-

fond silence de son être, Et savoir

écouler, ce n'est pas opposer au

langage porteur de la pensée d'autrui,

concepls et opinions qui chevau-

chent sans ordre dans un 1 eutal

pressé de dominer. Savoir écouter,

c'est aimer.

Savoir écouter, c'est commrunier

avec son frère dans l2 temple silen-

cieux où on le reçoit et ne pes fais-

ser nos viscères, nos cellules céré-

brales transmellre leurs secrétions

mentalisées à coup de regrets, d«+

remords, de désirs, de sorvenis

qui forment un mur de séparation

entre soi et l'autre. Savoi: écouirr,

c'est ne pas s'opposer a son par

des mots dont le sens est alteré,

mais dont l’usage nest plus qu'2f-
faire d'h-:bitude, de l'habitude qui neus

colle aux choses, au système, cont-

me le mollusque est collé au rocher.

C'est ainsi qu'à tout ce qui pour.

rait ouvrir notre cœur el notre inle!-

ligence, l'homme oppose des mo's

qui n’expriment rien d'autre qne

son vide, son néant, mais qui trahis-

sent son souci de s'altacher à l’iner-

tie pour que l'idée qu'il s’est faite

du cadre qui doit lui rester familier

ne soit point troublée.

Parce qu'il n'y trouve pas la satis-

faction immédiate de la bête, l’hom-

me dédaigne les richesses qae ls

signes symboliques semés sur son

chemin lui dispensent à profusion.
Ces richesses sont des appoits mys-

térieax, d'abord, et que | âme trans-

st

mn es= nn

muie ensuite; richesses dont il a la

jouissance, sil }:veut, sans en avoir

la possession, ce qui lui évite la

erain'e de les perdie él qui lui per-
met de s'affranchir Je la peur.

Au symuule, ja couscience se con-

frontr.

Rencontrant le symbole, elle se

mesure à lechel'e de la Grande

Hiérarchie spiritnelle,
À tout instant l'Homme se mesure

à la Roalité et son erreur est de

l'iguorer.
Andié KARQUEL

(Extrait Qu ivre de P\uterr:

L'ALCHILSTE DU NOÛVEL AGE)

Dieu pour tous et chacun pour ses frères

Ce qu'est

L'Alliance

\ | 4
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> |/ TN Universelle...

L'ALLIANCE UNIVERSELLE (A.U.)
est un Front d'Amour Universel constitué

par une libre coopération d'hommes

et de femmes œuvrant & là réalisation

de lUnité Humaine pur l'éveil des cons-

ciences uux Cerises psycholcgiques
des divisions et des conflits humains :

& leur responsabilité propre dans l«

crise monditvle «etuelle ; & la nécessité

d'une transformation intérieure ‘pro-
fonde permettant la naissance, chez

de plus grand nombre possible d'hu-

mains, d'une nouvelle conscience dont

la note dominante serax l'absence de

tout égocentrisme et l& floraison d’un

amour agissant et efficace.
L'A.U. n'a done pus de credo parti-

culier obligatoire, soit religieux, soit

politique ou nhilosophique ; elle se pré-
sente, non comme une organisation
détenant une quelcomyue panavée &

fous nos maux, mais uniquement com-

me une ulliance d'éveillés et d'éveil-

leurs, c’est-ir-dire une alliance de con-

sciences libres et libératrices ; comme

un centre de diffusion, & travers le

monde, «d'idées, de faits, d'évidences

susceptibles d'éveiller les consciences

et de réaliser un rapprochement réel

et spontané de toutes les bonnes voton-

tés en vue de l'abolition de toutes les

barrières et frontières qui séparent,
divisent et opposent les hommes

L'A.L. estouverte & tous ceux quisout
prêts & agir en ce sens, prêts & diffuser
autour d'eux les idées-choc, en les vivant

eux-mêmes, qui permettront cet éveil

des consciences ; & tous ceux qui pen-
sent et sentent qu'une ère nouvelle est

déj commencée: celle de’ l'humain

libéré de ses chaines séeulwires for
gées duns un état d'ignoraænce et d'égo-
centrisme, état qui apparait claire-
ment à tout esprit lücide comme étant

Lx cause fondamentale de toutes les

divisions et conf'its entre les membres,

pourtant indissolublement liès bioto-

giquement, psychiquement et spiri-
tuellement, de 14 grande Fuœmille
Humaine. 



L'axe autour duquel
tout doit graviter

Notre position spirituelle n'est pas tou-

jours bien comprise par ccux qui nous

lisent, surtout à l'égard des mouvements

œuvrant pour la paix, pour l'instauration

d'un gouvernement mondial où pariüäsans
d'une économie distributive. En certains

de ses apects, cette posilion n'est pas ab-

sulue, ni fixée définitivement: elle pourrait
être modifiée s'il se produisait dans le

cours des évènements et dans la mentalité

générale des changements favorables à

une action d'ensemble de grande enver-

gure. Cependant, notre position a une base

fondamentale que nous ne voulons à au-

cun prix altérée, même sous le prétexte
de ne pas être acceptée ou comprise par
ceux qui croient à l’eflicacité de leur action

axée sur un objectif limité ou s’exerçant
sur un plan particulier.

Cette base fondamentale nous la lormu-

lerons ainsi: Rien ne peut ètre fait et

avoir une valeur réelle et durable
en dehors de Dieu. Dans toutes ses en-

treprises, individuelles et collectives,

Fhomme a prétendu, mème lorsqu'il a cru

en Lui, se passer de Dieu. Le résultat de
cette attitude orgueillcuse est le chaos
dans lequel nous sommes actuellement.
L'ordre et l'harmonie règneraicnt en ce

monde si chaque homme faisait ce qu'il
est convenu d'appeler la «Volonté de Dieu»,
c'est-à-dire, s’il se laissait guider intérien-
rement par Lui, chose possible à tous les
hommes de bonne volonté décidés à vivre
en union intime et consciente avec le Divin.

Pour nous, c'est une évidence contre la-

quelle se dresseront vainement tous les
arguments, toutes les objections, tous les
raïsonnements des sceptiques, des matc-
rialistes et des trop nombreux «croyants »

dont l'existence n’est qu'une suite de con:-

promis avec Mammon. Cette évidence est

V'Axe absolument indispensable autour du-

quel toui doit graviteret sans Icqnel aueun

problème, aucun conflit ne peuvent ètre
réellement résolus. C'est faute de ne pas
admettre cette évidence que les pacilistes,
les mondialistes, ainsi que tous les réfor-
mateurs sociaux. poliliques, économiques
échouent finalement dans leurs entreprises.

Chaque parti, mouvement, secte s'alla-
che à résoudre un problème par'ieulier
sans tenir compte du fait que tous les pro-
blèmes sont étroitement liés et ne sont, en

vérité, que les aspects diversifiés d’un seul
et unique problème fondamental: celui de
a fin suprème de l'homme, dont la solu-
tion acceptée, comprise et surtout vécue
dans chaque conscience humaine, permet-
trait de résoudre tous les autres. Notre af-
tirmation n'est-elle pas impliquée dans
l'exhortation du Christ à ses disciples:
« Cherchez d’abord le royaume de Dieu et

sa Justice et tout le reste vous sera donné

par surcroît ? C'est le refus par l'homme
de ce «royaume » qui est à l'origine de la
terrible confusion actuelle où s'affrontent
dans un combat absurde les idées, les
conceptions les plus diverses et les plus
contradictoires.

La contradiction, l'opposition, est l'infir-
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mité d'une pensée qui n'est plus liée au

Verbe divin, d't pensée qui refuse FA-
mour et qui esse de justifier ses haincs,
ses convoilises, ambitions, ses cruan-
tés et ses violences. Eile w'esUCplus la pen
sée issue de In Sagesse divine, mais celle
du envois égocruirique, ce çmoi» qi
s'oppose à | !

Celle peste dissaciée de sa sonrce divi-
ne. si habile soiteile dans l'art de raison-
ner, d'argrmenter, de spéculer. d'inventer
et mème le crécr, ne peut qu'engendrer
des problèmes de plus en plis complexes,
ne peut que provoquer des conflits et des
déséquilihres daus le monde, ActucHement
pous assistons à une uue an-

goissée. pour mainteiir une isa tion
qui se lésarde de toutes parts en dépit de
de tous les replèiras el réformes, C'est
pourquoi nous «vons renoncé & notre

projet de eréer ce rüssembiement des
bonnes volontés englobant avse les
spiiituclistes, les pacifistes, les mon-
dialites et les abondancisies. Ces
molvements Particularisés qui
ne S'aitquent qu'aux  sympiô-
mes di mai ef non & sa racine,
qui prétendent résoudre un probléme
particulier sans tenir compte de ses
liens avec TOUS iles œaitres, ne peu-
vent plus désormais être des fircteurs
de rénorution ou de transformutien.
Ne sont-iis puis, e aussi, divisés et
SODUTCON ON GIOUDCS ConCcUrrens, Si
non ennemis? Àfcrs que peuvent-ils
fuire de valable, de réellement effica-
ce, lorsque le mul semble auwgmenier
sur un rythme accéléré, entrainant
dans son courantun nombre toujours
plus grand d'êtres huraains aveuglés

Passions et par leur orgueil

La dique que nous voulions dres-
ser il y & quelques années contre
cette marée destructrice exigeait
une prifonde unité basée sur une

connaissance, une perception lucide
du mal maultiforme don rous soutf-
frons fous plus où moins. Des Forces
spiritueïiles, divines mèmes, étaient &
notre disposition pour que nous puis-
sions conslitire cette digue. !
«<leæders» de tous ies groupes au:

quels S'adressuit notre appei n'ont
pas cru devoir y répondre et il nous

est apparu que la plunaré des mem-
s de ces groupes n'étaient quère

;

s & donner de leur personne,
& frire {es sucrifives nécessaires.

L'Axe dirin œutour duquel tous ces

grouperents auraient du gravier en

has-monie « été refuisè: le levier puis-
sant des l'orces spirituelles et divines
qui étuit ofjert, ei qui est encore of-
fert, n'a pus été aceeplé. Nous ne
voulons ni juger nicondamner, cela
ne nous appuirtient pus de le faire;
mais il nous appartient de montrer
aussi cluiirentent que possible d'ubo:d
l'erreur grave qui « été commise,
ensuite les raisons pour lesqueiles
fui rendue possible cette erreur et
enfin les conséquences désastreuscs

pour l’ensemble de l’humanité de ce

rejus. Cela. c’est ce que nous avons

essayé de faire déjà après l'échec de
noire tentative, dans l’unique but
d'aider ceux qui n’ont pas cru de-
voir répondre à un appel qui était,
en vérité, celui du Divin Maître, à

comprendre et & reconnaître leur
erreur et de leur permettre, avart

qu'il ne soit trop tard, de graviter
autour de cet Axe divin, s’ils ne

veulent pas être Submergés et em-

portés par la mariée montante d'un
mal qu’ils n’oñt pas su affronter en

eux-mêmes.

(à suivre)

FUMEURS !

Fumeur invétéré (80 cigarettes
par jour depuis une vingtaine
d'années), je ne fume plus du tout

depuis quelques mois grâce au

traitement de «Nico-Cortyl» four-
ni par le Centre de Propagande
Anti-Tabac, 18 Chaussée d'Antin,
à Paris 9e,

A mon grand étonnement, fu-
mer ne me dit plus rien, je ne

souffre pas du tout de ne plus fu-
mer et je n'ai aucune difficulté ni
aucun regret à refuser les cigaret-
tes que des amis m'offrent avec in-
sistance pour me faire rechuter, Et

je bénis ce traitement Car je ne

tousse plus et je n’ai plus de batte-
ments de cœur.

Très important: L'envie de fu-
mer m'a passé au bout d’un mois de
traitement, subitement et au mo-

ment où, n'y croyant plus malgré le
ralentissement à une vingtaine de
cigarettes par jour, j'envisageais
de cesser le traitement et de re-

prendre ma cadence antéricure, La

persévérance est donc de rigueur,
même contre toute vraisemblance.
signé: Gabriel CANET, Directeur
de l'école Orfila, BOUGIE (Algérie)

Note de la Rédaction. — (Cet
article est publié «spontanément,
sans aucun bénéfice matériel et uni-

quement avec l'intention d'aider les
fumeurs à se débarrasser de leur
manie.

La recherche de la Vérité c'est
la recherche de l'Unité. Pour la
trouver, il faut denc chercher ce

qui unit et repousser ce qui divise.

Les dogmes. qui unissent les
adeptes d'une même religion,
séparent les unes des autres les
différentes Eglises et les différen-
tes confessions. Îl arrive donc un

moment où la recherche de l'U-
nité nous amène à aller au-delà
des dogmes qui limitent et
divisent.

La certitude que nous faisons
tous partie au même Tout doit
nous rendre compréhensifs et
bienveillents les uns envers es autres.

.

(Ligne de conduite du journal
« L'ESSOR » et de nous-mêmes).

INFORMATION

Votre frère LUDOVIC, respon-
sable du journal et de toute la
correspondance, sera ckbsent
de Bougie de la mi-Juillet à ta
mi-septembte.En conséquence,
if vous sera reconnaissant de
l’excuser du retard de sa ré-
ponse à votre correspondance
éventuelle. 
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CHARITÉ Responsable : Jules BERTHELIN

INSTITUT GÉNÉRAL Cat natutétont le seu |
des Forces Psychosiques

responsable du contenu

de cette page, prière de

s'ugresser directement à

lui pour tout ce qui s'y
rapporte.

6, Rue Pasteur à Nœux-les-Mines (Pas-de-Calais, France)

Non setlement tes guérisseurs de

Finslitut Géuréai des Forces Psveho-

siques soulagent Gt guérissent les

maux physiques et moraux. mais ils

apportent aussi danses cœurs et bes

pensées de ceux qu'ils eéétoient En

compréhension et! la ecnnaïssiree

des lois spirilueltes qui sontindicsen-
sables pour Le Lien-être de Fhemanité

TRAVAILLE et AIME

Parfois ton cœur est friste

Et tu dis : À quoi bon f

Il faut que tu résistes

A toutes les tentatians.

Jamais le désespoir
N'a allégé les cœurs.

Fais donc tout ton devoir

Avec joie et douceur,
Avec grande confiance
En l’amour du Divin.

Renforce ft conscience

Enr pratiquant le bieu.

Quoi que tu puisses penser,
Ne gense pas, o mon frère,
Que tu sois délaissé.

Crois bien plus au cantraire,

Tu dois évolser

Et tu dois acquérir.
Mais il faut travailler

Pour préparer l’avenir.

Crois bien, eo petit frère,
Que tn as, toi aussi,
Ee besoin de parfaire
Ce que tu as acquis.
Aussi, garde Courage =

Je suis à tes câtés.

Continue et sois sage:

C'était pour t'éprouver.
Tu gardes ton mérite

Et tu viens de franchir.
Tout ira bien plus vite.
Sois sûr de l’avenir,
Garde tout ton espoir,
Car Dieu est grand en fout:

Aussi, plus de désespoir,
Courage pour toi, pour nous.

(André)

Que tout malade n'oublie pas

qu'à quelque chose malheur est bon

et que la souffrance qu'il subit est

peut-être le moment psychologique
lui ouvrant les veux à la vraie lu-

mière et le conduisant 4 une con-

naisnance plus parfaite de l'Etre

Supréme, Déterminateur des

Moudes,

Attestations de Guérisons

Monsieur BERTHELIN,

Je vous fais savoir que ma petite
fille est gucrie de sa méningite. Je
remercie Dieu ainsi qne vous-mèê-

me, ot je suis toujours en commu-

niou de pensée eutre 2 el 21 heures

avec l'Institut, comme vous le

conseillez.

Mine D.. à Noyelles. Pas-de-Talais,

Attestation DERACHE,

Atteinte d'une maladie pulmo-
nuire, ma petite fille âgée de huit

mois élail presque mourante. Ayant
vonsuilté plusieurs médecins et

spécialistes et n'ayant obtenu au-

cun résu'tat, j'ai fait appel à Mr

DERACHE qui n’a pas hésité à se

déplaser en pleine nuitet g'âce à son

intervention rapide, ma petite fille

fut sauvée. Je le remercie de tout

cœur ainsi que le Bon Dicu qui a

bien voulu m'accorder cette grâce.
Mr COLARD-DUISIN, à Vitry Pas-de-Calais.

Attestation STODOLNY,

J'ai été guérie d'une déviation de

la colonne vertébrale par le mé-

dium-guérisseur STODOLNY, uni-

quement par l'imposition des mains

et des papiers fluidiliés. et par la

bonté de notre Père Eternel.

Mme L.J..à Grenay, Pas-de Calais.

Attestation FARDEL..

De tout cœur, je remercie Dieu,
les Bonnes Forces et le guérisseur
Mr FARDEL qui. par l'imposition
des mains, de l'eau et des papiers
fluidifiés, m'a guérie d'angoisse. de

dépressions et de troubles gènéraux.
Mr LC., à Marles, Pas-de-Calais.

SOINS GRATUITS AUX MALADES

Seuls les médiums - guérisseurs
désignés ci-dessous sont habilités à

soigner au nom de l’Institut Général
des Forces Psychosiques.

Jules BERTHELIN (6, rue Pasteur

à Nœux-les-Mines Pas-de-Calais) se

tient à la disposition des malades
à son domicile, les mercredi et

vendredi de chaque semaine
.

À Avion, le dernier mardi de

chaque mois de 10 à 18 heures,
chez Mr Paul Bertiau fils, 22, rue

d'Anjou.

Wladisias STODOLNY (15, Rue
du Bourbonnais. Cité N°5, à Loos-

en-Gohelle, Pas-de-Calais)
Communes desservies

Les Ler et 3 mardis de chaque
mois : Courrières, Hénin-Liétard.

Les 1° et 3° mercredis de chaque
mois : Barlin, fosse, 5, Cité des
Sœurs, fosse 7 et Mesnil.

Les 1° et 3" sainedis de chaque
mois: Bully, Bouvigny-Bovefres
Barlin, cité 9.

:

Les 2° et 4° lundis de chaque
mois: Laforest, Sallaumines, Novel.
les-sous-Lens.

l

Les 2° et 4 jeudis de chaque
mois

. Harnes.

Les 2° et 4° vendredis de chaque
mois Loos-en-Gohelle, Gren:iv.

Les 2€ et 4° samedis de chaque
mois : Billy-Montingy.

Tous les deux samedis : Montigny-
en-Gobhelle, chez M. Delattre Wa-
terlot, rue Mirabeau, à partir de
J7heures.

Louis DERACHE (11, rue du Maré-
chal Joffre, à Sains-en-Gohelle,
Pas-de-Calais) : le mardi de chaque
semaine, à son domicile: le 3° ven-

dredi de chaque mois, de 14à17h.
chez Mme Cathelin, route d'Arras,
à Rœux (Pas-de-Calais).

Le dernier mardi de chaque mois
de 8 à12h.. au café Tabacs Delbarre,
33 rue Ronville, a Arras.

Commune desservies tous les
quinze jours: Bouvigny-les-Bovef-
fes, Aix-Noulette, Grenay. Les
Brebis, Cité Maistre, Mazingarbe,
Harsin, Barlin, Maisnil-lez-Ruitz
Calonne-Ricouart, Divion Marles-
les-Mines, Noyelles-les-Vermelles,

Les 2° et 4 vendredis de chaque
mois: Vendin-lez-Béthume, Cho-

que, Lillers, Lapugnoy Allouagne.
Le 4° Samedi de chaque mois:

Vitry en Artois et Biache-St-Vaast.

André FARDEL (22, rue des Flan-
dres, à Colonne-Ricouart, Pas-de-
Calais) Communes desservies tous
les quinze jours, à dater du 2
Avril 1959: Avesnes-le-Conte (Café
Arthur Mouchon, 42 rue Gasimir
Beugnet ; Auchel, le mardi, à dater
du 21 avril 1959 ; St-Pol-sur-Ter-
nois et la région, le vendredi, à
dater du 24 avril 1959.

Communes desservies tous les

quinze jours : Wagrand. Tinque,
Auchel, Colonne-Ricouart, Cauchy-
à-la Tour, Marles.

Les autres jours, se tient à la dis-

position de tout autre malade ha-
bitant hors de ces communes.

———_———
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